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Bonne lecture ! •

R eprendre la publication du 
Bulletin de la recherche, sur 

une base régulière et systématique 
cette fois, tirer les leçons de la 
première expérience, tels sont les  
engagements que la Direction de la 
Recherche de l’UEH tient à  honorer 
aujourd’hui en mettant en circula-
tion ce deuxième numéro.

Nos objectifs demeurent les 
mêmes : faire connaître et mettre en 
valeur les initiatives, préoccupations 
et réalisations de nos enseignants-
chercheurs, faciliter leur regrou-
pement autour de thématiques 
précises, créer un espace de rencon-
tre et de dialogue, démystifier la 
recherche, et contribuer à créer les 
conditions favorisant son éclosion et 
sa dynamisation, entre autres.

Si des difficultés ont empêché 
la publication régulière du bulletin, 
notre Université fort heureusement 
n’a pas cessé de s’alimenter de 
travaux de nos enseignants-cher-
cheurs, des projets de recherche 
réalisés. Ce qui nous permet 
évidemment de renouer avec nos 
différentes rubriques annoncées dès 
le premier numéro paru.

Dans la rubrique Focus de ce 
numéro, nous faisons entrer les 
lecteurs et lectrices au sein de 
l’Observatoire National de la vio-
lence et de la criminalité (ONAVC), 
laquelle structure de recherche 
s’articule à la section de la Maîtrise 

en Criminologie de l’UEH. Paroles 
de chercheur recueille les propos du 
docteur Fritz Dorvilier qui nous fait 
état de son dernier travail de recher-
che en cours, à travers le chemine-
ment et l’écriture de l’oeuvre ainsi 
que les difficultés rencontrées. En 
dernier lieu, la rubrique Actualités 
de la recherche sera l’occasion 
pour nous d’informer sur quatre 
activités récemment réalisées  : la 
rencontre d’échange-discussion 
entre auteur et lecteurs autour de 
la dernière parution du professeur 
Fritz Deshommes, organisé dans le 
cadre de la quinzaine du livre ; la 
diffusion par la Direction de la re-
cherche du répertoire des mémoires 
produits au sein de l’UEH de 1960 
à 2011 ; la présentation des résultats 
de l’atelier de recherche sur la pro-
blématique de l’habitat et des infras-
tructures de la Zone d’Aménagement 
Concerté (ZAC) de Martissant, Cité 
Lajoie ; et enfin la réalisation d’une 
recherche sur la résilience dans le 
contexte post-séisme haïtien, dans 
le cadre d’une coopération entre 
l’UEH et l’Université de Tulane 
(Louisiane, EUA).

Bien entendu, nous demeurons 
ouverts aux critiques, suggestions 
et recommandations de nos lec-
teurs, que nous invitons d’ailleurs 
à nous signaler tout fait, toute in-
formation qu’ils jugent pertinents.
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Le mois de novembre prochain marquera  
le 3e anniversaire de création de l’Obser-
vatoire National de la violence et de la 
criminalité (ONAVC), comme étant 
une structure de recherche rattachée à la 
section de la Maitrise en Criminologie de 
l’UEH. Au début, l’ONAVC était plutôt 
une expérience balbutiante qui tâtonnait 
dans les sillons de son édification et 
de sa fonctionnalité effectives, mais 
aujourd’hui son décollage est stabilisé et 
sûr. Ce qui se profile maintenant, c’est 
un ONAVC structuré, actif et productif 
que le comité de rédaction du Bulletin 
prend plaisir à vous présenter, suite à un 
entretien avec son gestionnaire.

Sa création s’inscrit dans la perspective 
de développement du pole-Recherche à 

l’UEH, autour d’un thème actuel et per-
tinent : la criminalité, dont la croissance 
et la diversification sont très préoccu-
pantes ces jours-ci en Haïti. Monté grâce 
à un partenariat technique et financier 
avec le PNUD, l’ONAVC est une struc-
ture de recherche institutionnalisée de 
l’UEH qui intervient dans la conception 
d’outils et de méthodologies, l’analyse 
et l’interprétation de données en vue de 
comprendre, d’expliquer et d’intervenir 
sur  la criminalité en Haïti.

Il est placé sous l’administration 
du « Gestionnaire de l’Observatoire  », 
qui fait équipe avec un statisticien, un 
informaticien, 6 assistants de recherche, 
une secrétaire administrative et un comité 
scientifique. Cette équipe a conduit, pour 

la période de juillet à novembre 2011, une 
enquête de victimisation dans cinq villes 
du pays : Port de Paix, Ouanaminthe, 
Cayes, Saint Marc et Gonaïves. Entre 
autres choses, cette enquête a permis de 
collecter des données sur les facteurs as-
sociés au risque de devenir victime et sur 
la répartition de la victimisation dans la 
population. Evidemment, d’autres études 
et activités sont planifiées, et s’exécuteront 
selon un calendrier bien établi. Parmi 
elles, un colloque international sur la cri-
minalité en Haïti, le mappind des acteurs 
travaillant sur la violence et la criminalité 
en Haïti, une étude prospective sur le dé-
veloppement du système de suivi des cas 
dans les hôpitaux... Bon travail et succès 
à l’équipe de l’ONAVC ! •

L’ONAVC : Une nouvelle structure de l’UEH totalement dédiée à la Recherche
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mémoires  soutenus  à  l’UEH
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La Direction de la Recherche de l’UEH 
vient, ce mois de mai, de faire une 
première diffusion électronique du  
Répertoire des mémoires et projets de fin 
d’études  soutenus à l’Université d’Etat 
d’Haïti de 1960 à 2011. Ce document 
résulte d’un large inventaire de l’en-
semble des mémoires et projets – licence 
et maitrise – qui ont été produits  par  les 
étudiants, soutenus, sanctionnés par un 
jury et stockés dans les bibliothèques ou 
autres lieux destinés à cette fin. Réalisé en 
collaboration avec les Facultés, ce réper-
toire est une grande mine d’informations 
minutieusement traitées et logiquement 
organisées pour faciliter la consultation 
même à l’intéressé le plus modeste.

Avec plus de quatre mille (4000) 
mémoires/projets de sortie listés, ce 
répertoire rend compte des thèmes de 
recherche abordés dans les mémoires 
soutenus à l’UEH et présente l’auteur du 
mémoire, l’année de soutenance, le sujet 
traité et le nom du Directeur de mé-
moire. Son organisation est axée sur une 

logique quadruple de saisie des données 
et de recherche : d’abord par Faculté, par 
Département ensuite, puis par Année, et 
enfin par Ordre alphabétique patrony-
mique, exception faite des cas de projets 
collectifs.

Evidemment, la version actuelle 
doit être complétée, améliorée et 
peaufinée par des  travaux de résumé, 
de numérisation et de mise en ligne 
systématique des mémoires répertoriés, 
à partir d’un moteur de recherche. Au 
terme du processus, L’UEH sera donc 
dotée d’un document redoutable fichant 
chaque mémoire, diffusable sur internet, 
régulièrement actualisé et mis à la dispo-
sition de la communauté universitaire 
et de la société en général, en vue d’une 
meilleure appréciation de ces travaux 
de recherche, généralement de grande 
qualité, dormant dans les bibliothèques, 
mais grouillant de recommandations et 
d’idées susceptibles de servir l’intérêt na-
tional. Pour le consulter, visitez ce lien : 
 www.lettre.ueh.edu.ht.

L’UEH et le DRLA, 
prospective de recherche 
sur la résilience
Une équipe de recherche conduite par 
le Professeur Nelson Sylvestre de l’UEH 
a présenté, le lundi 23 avril dernier, les 
résultats d’une recherche portant sur 
l’impact de l’aide humanitaire suite 
au séisme du 12 janvier 2010. Cette 
activité a été le fruit d’un partenariat 
établi entre l’Université d’État d’Haïti 
et le Disaster Resilience Leadership 
Academy de Tulane University (DRLA). 
L’assistance était composée de plus d’une 
cinquantaine de personnes représentant 
des institutions gouvernementales, des 
bailleurs de fonds internationaux, des 
ambassades et des ONG.

Initiée par une équipe coordonnée 
par le professeur Nancy Mock de 
Tulane University, avec un financement 
de la fondation Bill and Melinda Gates, 
la recherche visait à analyser le niveau 
de résilience de la population et des 
organisations haïtiennes par rapport 
aux efforts consentis par des organismes 
humanitaires pour venir en aide aux 
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sinistrés. La démarche d’évaluation 
adoptait une méthodologie participative 
combinant diverses méthodes de collecte 
d’informations primaires et secondaires 
auprès des populations affectées par la 
catastrophe et d’autres informateurs-clés 
susceptibles de renseigner sur le rapport 
entre la réception de l’aide humanitaire 
et la résilience. D’où la pertinence des 
workshops (ateliers) avec les acteurs di-
rectement impliqués dans la distribution 
de l’aide et l’analyse des documents et 
rapports d’évaluation déjà produits sur 
les programmes d’aide. 

Le déroulement global de la recherche 
s’est révélé riche en apprentissages tant 
pour le noyau de chercheurs constitué 
autour du projet que pour l’UEH et les 
staffs administratifs. Entre autres béné-
fices, l’expérience a permis aux différents 
groupes de s’habituer à d’autres méthodes 
de travail efficientes facilitant la gestion du 
temps, le travail sur le terrain et la concep-
tualisation. Aux noyaux de recherche 
rattachés à l’UEH, il revient dans la 
suite à se positionner en acteurs proactifs 
dans des exercices similaires, puisque les 
conclusions de la recherche suggèrent en-
core des problèmes à résoudre et d’autres 
situations à évaluer et comprendre.  

Un livre pour générer le 
débat sur la recherche 
universitaire en Haïti
Dans le cadre de la quinzaine du livre, 
les Editions de l’Université d’Etat 
d’Haïti se sont adonnées à l’organisation 
de plusieurs conférences facultaires, 
offrant l’occasion aux lecteurs-étudiants 
d’échanger avec quelques auteurs dont 
les œuvres sont publiées aux Editions. 
Le 30  mai dernier, c’était le tour du 
professeur Fritz Deshommes de présenter, 
aux étudiants de la Faculté des Sciences, 
son dernier livre intitulé : Regard sur 
la recherche universitaire en Haïti. Le 
panel était constitué du professeur 
Wilson  Dorlus comme modérateur, et 
deux commentateurs : les professeurs 
Justin Casimir et Nixon Calixte, respec-
tivement responsable du laboratoire de 
Chimie à la FDS et professeur à l’ISSERS.

L’œuvre dont il s’agit, a précisé l’auteur, 
est une compilation de certaines de ses 
interventions publiques, en tant que Vice 

Recteur à la recherche de l’UEH  ; leur 
articulation et leur consolidation étant  
porteuses et traductrices de sa vision de la 
recherche. Alors, loin d’être un bilan, ce 
livre se veut être un plaidoyer en faveur 
du secteur-recherche tant houspillé sur le 
plan social que budgétaire. C’est donc un 
livre d’engagement. Un style d’écriture au-
quel l’auteur s’essaie pour la première fois 
sur sa douzaine de publications connues, 
reconnait-il, mais qui tend à démystifier 
la recherche en posant la question que 
voici : quelle recherche, dans quel pays et 
pour quelle société ?

Dans la foulée des débats, un consen-
sus tacite semble s’être dégagé : la réalité 
de la recherche universitaire en Haïti est 
rachitique. Cependant, cela ne peut être 
exclusivement imputé à l’environnement 
interne de l’Université. Son environne-
ment externe pèse, lui aussi, fort dans la 
balance. Car, d’un coté, l’Etat ne définit 
pas, ni n’applique une politique publique 
claire en matière d’enseignement supé-
rieur et de recherches scientifiques. Le 
budget de l’Université en est l’indica-
teur. De l’autre coté, la configuration 
socio-économique nationale, marquée 
par le secteur informel et l’industrie 
d’assemblage, n’est pas demanderesse et 
consommatrice de recherche. En cela, 

l’effet de conditionnement est quasi nul !
Somme toute, nonobstant ce diagnos-

tic tranchant, la société doit s’évertuer 
à changer ses rapports avec la science. 
Sans dogmatisme, ni regard auto-dépré-
ciatif, l’université doit dialectiquement 
se positionner pour, à la fois, apporter 
sa contribution et tirer profit de la pro-
duction mondiale du savoir, en misant 
sur l’amélioration de sa gouvernance, ses 
coopérations et les savoirs locaux.

Un partenariat 
Haitiano-Canadien de 
recherche sur l’habitat 
et les infrastructures 
à Martissant 
Le  8 mai 2012, en présence d’un au-
ditoire composé de professeurs haïtiens 
et canadiens, de spécialistes dans les 
domaines de l’architecture et de l’urba-
nisme, de cadres du Vice-  Rectorat à la 
Recherche de l’UEH et des représentants  
d’institutions partenaires au projet, a eu 
lieu, dans les locaux de la Fondation 
Connaissance et Liberté (FOCAL), la 
présentation des résultats de l’atelier 
de recherche sur la problématique de 
l’habitat et des infrastructures de la 
Zone d’Aménagement Concerté (ZAC) 
de matissant, Cité Lajoie. Cette  re-
cherche  était conduite conjointement 
par l’Université d’Etat d’Haïti (UEH) 
et l’Université de Montréal. L’équipe de 
l’UEH était constituée des professeurs 
Karine Bouchereau Jadotte, Eddy 
Lucien, Guerline Jean et 13  étudiants 
de premier et deuxième cycle de l’Ecole 
Normale Supérieure, de l’Institut 
Supérieur d’Etudes et Recherches en 
Sociales et la Faculté des Sciences. Les 
professeurs Gonzalo Lizarralde, Jacques 
Fisette et 10 des étudiants en urbanisme 
et architecture constituaient l’équipe de 
l’Université de Montréal.

Cette restitution a porté sur trois axes 
principaux : habitats, infrastructures et 
flux d’activités. Ainsi, les observations 
et conclusions proposent des perspectives 
sur le type de résidence, le commerce 
intégré et ambulant, les bâtiments 
publics, les équipements urbains tels 
que l’éclairage, les canalisations, les col-
lecteurs d’ordures,  la voierie, la présence 

ActuAlitÉs de lA recherche (suite)
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Interview

PAroles de chercheurs

Quant Fritz Dorvilier 
parle « Recherche » !

Fritz Dorvilier est détenteur d’un Doctorat 
en Sciences Sociales (Développement-

Population-Environnement) de l’Université 
Catholique de Louvain/ ESPO/IED depuis 
2007, avec Distinction. Avant, il a fait un 
DEA en Développement, Environnement et 
Sociétés à la même Université en 2003 ; ob-
tenu un diplôme Post-Gradué en Population 
et Développement à l’Université d’Etat d’Haïti 
en 2001 ; décroché une licence en Sociologie 
à la Faculté des Sciences Humaines de l’UEH 
en 2000, et un Certificat de fin d’études de 
Droit à la FDSE des Gonaïves en 1999... 
Actuellement, le Dr Dorvilier est enseignant 
à l’Université d’Etat d’Haïti, précisément à 
la Faculté des Sciences Humaines. Il a publié 
récemment, aux Editions de l’UEH, deux 
titres très appréciés : Gouvernance associa-
tive et développement local en Haïti et La 
crise haïtienne de développement. Essai 
d’anthropologie dynamique.

C’est avec plaisir que l’équipe de ré-
daction du bulletin de la recherche reçoit, 
à ce numéro du bimestre juin-juillet 

2012, le professeur Dorvilier dans la 
rubrique Paroles de chercheurs.

F.B. Salut Dr Dorvilier. Pourriez-vous 
commencer par préciser, pour les lec-
teurs, vos domaines de recherche ? 
F.D. Salut à l’équipe du Bulletin. Je tra-
vaille en général sur le Développement 
local, la Gouvernance territoriale, l’Édu-
cation, la Démo-économie familiale et la 
Justice de paix.

E.B. Avez-vous une recherche actuel-
lement en cours ? Si oui, faites-en une 
présentation résumée pour les lecteurs.
F.D. Bien sur ! Je planche actuelle-
ment sur une production à laquelle 
je tiens beaucoup et dont le titre est  : 
Gouvernance globale et developpement 
en Haïti (1950-2010). En effet, la 
conjonction de deux graves crises en 
Haïti – la crise de gouvernabilité et la 
crise économique – a favorisé la forte 
ingérence d’acteurs gouvernementaux 
et non-gouvernementaux externes dans 
les Affaires de ce pays, notamment 
dans ses politiques de développement. 
Autrement dit, le dysfonctionnement 
des deux principales sphères de la société 
a légitimé la Gouvernance globale, pour 
utiliser un concept qui traduit la réalité 
de la coopération internationale au dé-
veloppement, instituée entre les riches et 
puissants États du Nord et les pauvres et 
faibles États du Sud. Dans la perspective 
d’examiner le fondement, les raisons, 
les jeux d’acteurs, les mécanismes et les 
limites de la Gouvernance globale en vue 
du développement qu’Haïti a connue 
durant les soixante dernières années. De 
là les questions de recherche suivantes 
sont soulevées : Quelles étaient les raisons 

de cette gouvernance globale développe-
mentaliste ? Quels sont les principaux 
acteurs de la Gouvernance globale ? Quels 
types ou modes d’actions ces acteurs ont-
ils mobilisés ? Quelles sont les limites de 
cette gouvernance globale ?

E.B. Très bien. Et, comment le travail 
s’avance-t-il ? 
F.D. Le travail suit son cours normale-
ment. Je suis en train de faire la révision 
de la littérature sur la problématique de la 
Gouvernance globale. Je vais à cet égard 
passer 3 mois en Europe (septembre-
décembre 2012), à Louvain afin de 
rencontrer les chercheurs qui travaillent 
sur ce sujet, ainsi que pour avoir toute la 
documentation appropriée.

E.B. Quelles sont donc les perspectives 
qu’augure cette recherche ? 
F.D. En termes de perspective, il s’agira 
d’examiner les tenants et les aboutissants 
de la coopération internationale au déve-
loppement en Haïti. Ainsi, je vais pouvoir 
expliquer ses points faibles, voire son échec. 
Et subséquemment la redéfinir en vue, 
compte tenu du fait qu’elle soit actuellement 
indispensable, qu’elle contribue réellement 
au développement du pays.

E.B. Une dernière question, professeur 
Dorvilier : quelles sont les difficultés 
rencontrées généralement dans la 
conduite de vos  recherches, particuliè-
rement celle en cours ?
F.D. Les difficultés sont toujours les 
mêmes : absence de financement public 
et de cadre de discussion académique et 
scientifique en Haïti.

E.B. Merci professeur et bon travail ! 

de trottoirs, les arrêts d’autobus, les  feux de signalisation, les 
espaces verts et parcs,  la disponibilité de l’eau potable, l’électri-
cité, la circulation piétonne, les divers transports. 

D’intéressantes propositions ont été dégagées en vue 
d’améliorer le quotidien socio-économique et environsocio-
économique et environ nemental des habitants de la zone. Il s’en 

est suivi un débat très animé sur la meilleure manière d’aboutir 
à cette amélioration, en présentant des matériaux et structures 
appropriés pour l’établissement d’habitats dans la zone, et en 
précisant notamment la place à donner au micro par rapport au 
macro. Les deux universités s’engagent donc à approfondir cette 
coopération à la Recherche. •
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